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[image: ]Présentation de l’auteur
1622-1643 : Jeunesse
Molière, pseudonyme de Jean-Baptiste Poquelin, vient de la 
petite bourgeoisie; son père occupe la charge de tapissier du roi. 
Il fait des études chez les jésuites
1
 pendant lesquelles il découvre 
les auteurs comiques latins, Plaute et Térence, qui inspireront cer-
tainement ses œuvres. Il poursuit avec des études de droit, mais il 
abandonne la profession d’avocat pour reprendre la charge fami-
liale. Il rencontre alors Madeleine Béjart.
1643-1658: Début de carrière et premiers succès
Il quitte sa position pour rejoindre la troupe théâtrale des Béjart. 
En 1643, l’Illustre-Théâtre est fondé. Après avoir occupé la salle 
du jeu de paume des Métayers à Paris, puis le jeu de paume de 
la Croix-Noir, c’est la faillite en 1645. Molière, directeur de la 
troupe, est emprisonné au Châtelet pour dettes. Les comédiens 
partent alors en province pour une tournée de treize ans. Molière 
y connaît ses premiers succès grâce à des farces: L’Étourdi à Lyon 
en 1655 et Le Dépit amoureux à Béziers en 1656.
1658-1671: Retour à Paris et amitié du Roi-Soleil
Molière revient à Paris en 1658 et triomphe avec Les Précieuses 
ridicules en 1659 au théâtre du Petit-Bourbon. Il joue ensuite ses 
pièces au théâtre du Palais-Royal. Il met en scène sa première 
comédie-ballet en 1661 : Les Fâcheux, qui obtient l’enthousiasme 
du roi. 
En 1662, Molière se marie avec Armande Béjart, beaucoup 
plus jeune que lui. Cette union provoque les attaques de ses 
contemporains.
1. Jésuites: Ils appartiennent à la Compagnie de Jésus, un ordre religieux réputé pour 
regrouper des intellectuels au sein de l’Église.
Aborder l’œuvre
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[image: ]Il rédige plusieurs pièces durant ces années-là : L’École des 
femmes (1662) ; La Critique de l’École des femmes (1663). En 1664, 
Molière est au sommet de sa carrière, mais son Tartuffe est inter-
dit. L’année suivante, sa troupe est nommée « Troupe du roi » avec 
une pension
1
. Malgré cela, son Dom Juan est jugé scandaleux et est 
interdit. Les dévots
2
 demandent son retrait. En 1666, il rédige Le 
Misanthrope avant de retourner à la farce avec Le Médecin malgré 
lui. En 1668, L’Avare est reçue avec un accueil mitigé. En 1669, 
il triomphe avec son Tartuffe, dont c’est la troisième version. Le 
Bourgeois gentilhomme est écrit en 1670 et Les Fourberies de Scapin 
en 1671.
1672-1673: Déclin et disparition
Madeleine Béjart meurt en 1672. Molière et ses Femmes savantes 
sont boudés. Brouillé avec le musicien et compositeur Lully (1632-
1687), devenu le préféré du roi, Molière meurt après une repré-
sentation du Malade imaginaire, en non en scène comme le veut 
la « légende », le 17 février 1673. Il n’aura ni hommage ofﬁciel ni 
inhumation chrétienne.
1. Pension: argent accordé par le roi à une troupe théâtrale.
2. Dévots: personnes très attachées à leur religion et à ses pratiques. Au XVIII
e
 siècle, 
il existe même un parti nommé « Les dévots » qui poursuit une politique catho-
lique à l’intérieur et à l’extérieur de la France.
Aborder l’œuvre
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Utilisation pour 
la première fois du 
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ofﬁciel. Il est emprisonné 
pour dettes.
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amoureux.
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La Rochefoucault, 
Maximes. 
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Molière malade.
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Le Misanthrope, 
Le Médecin malgré lui.
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de Louis XIV.
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Colbert ministre. 
Mort de Pascal.
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1663
Condamnation 
de Fouquet. 
Pensions accordées aux 
artistes et aux écrivains.
1661
Molière au théâtre du 
Palais-Royal, après la destruction 
de la salle du Petit-Bourbon.
1665

1660

Vie et œuvre 
de Molière
Événements 
politiques 
et culturels
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Le Tartuffe 
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 version), 
interdit.
1668
Amphitryon, 
George Dandin, 
L’A v are.
1669
Triomphe de 
Tartuffe (3
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 version). 
Monsieur de 
Pourceaugnac.
1670
Le Bourgeois gentilhomme, 
comédie-ballet avec Lully.
1673
Le Malade imaginaire. 
Malaise en scène 
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(17 février).
1671
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Fables. 
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Conquête 
de la Hollande.
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Racine, Bérénice.
Pascal, Les Pensées. 
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Racine, Andromaque.
Conquête de la Flandre.
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Début de la 
Correspondance de 
madame de Sévigné.
1669
Racine, Britannicus.
1670
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[image: ]Présentation de l’œuvre
L’Avare, comédie en prose et en 5actes, est écrite par Molière en 
1668, à l’âge de quarante-six ans. Cette œuvre est une véritable 
comédie qui fait la satire des mœurs d’une époque. La pièce ridi-
culise des caractères humains, qui vont parfois jusqu’au comique 
grossier de la farce. Cependant, cette satire sociale met également 
à l’honneur les sentiments amoureux.
La pièce raconte l’histoire d’Harpagon, un vieillard avare, et de 
ses deux enfants Élise et Cléante. Chacun possède un projet de 
mariage qui contrarie les plans de l’autre. Harpagon veut marier 
ses enfants aﬁn d’en tirer un maximum de bénéﬁces, sans devoir 
donner de l’argent. Il veut marier Élise à Anselme, qui ne demande 
pas de dot, alors qu’elle veut épouser Valère. Quant à Cléante, 
Harpagon veut lui faire épouser une veuve, alors que son ﬁls veut 
se marier avec Mariane, convoitée aussi par Harpagon. Toute l’ac-
tion se déroule dans la maison d’Harpagon, en vingt-quatre heures.
ActeI
Le premier acte permet de mettre en place 
les différentes relations qui se tissent. Le lecteur 
apprend ainsi qu’Harpagon, père de Cléante et Élise, 
a des projets de mariage. 
Il veut marier sa ﬁlle à Anselme, un ami, son ﬁls 
à une veuve et épouser Mariane. 
Le problème de l’intrigue réside dans le fait qu’Élise 
aime et est aimée de Valère et Cléante aime 
et est aimé de Mariane.
Harpagon se dessine comme l’avare de la pièce, 
il est inquiet pour son trésor enterré dans le jardin: 
dix mille écus d’or; et il redoute d’être volé.
Aborder l’œuvre
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[image: ]ActeII
L’acte second introduit de nouveaux personnages. 
Cléante veut emprunter de l’argent pour pouvoir 
épouser Mariane, mais cette situation sert au 
comique de la pièce: l’usurier de Cléante est 
son propre père. Frosine, une femme d’intrigue, 
conﬁrme à Harpagon son union avec Mariane.
ActeIII
Harpagon réunit sa maison aﬁn de mettre en place 
le souper du soir pour la signature du contrat entre 
Élise et Anselme et la venue de Mariane. Les tensions 
au sein du logis se dessinent avec la rivalité entre 
Valère et maître Jacques. Harpagon montre 
une nouvelle facette de son avarice dans la gestion 
de sa maison. Mariane, qui a accepté ce mariage 
pour sa mère, se rend compte que son amant 
est Cléante.
ActeIV
Cléante, Élise, Mariane et Frosine s’unissent pour 
rendre l’union entre Cléante et Mariane possible.
Harpagon retient son ﬁls au logis aﬁn de lui parler 
de Mariane. Rivaux l’un de l’autre, les deux hommes 
se disputent: c’est la rupture. Harpagon déshérite 
Cléante tandis que ce dernier refuse de renoncer 
à Mariane.
Cléante quitte le logis. Il est rejoint par La Flèche 
qui a dérobé le trésor d’Harpagon.
ActeV
Harpagon fait venir un commissaire pour retrouver 
sa cassette. Maître Jacques proﬁte de cette occasion 
pour faire accuser Valère. Ce dernier apparaît pour 
défendre son amour pour Élise. Un quiproquo 
comique a lieu entre les deux hommes. Anselme 
arrive et permet le dénouement de l’intrigue. 
Les deux mariages voulus par les enfants ont lieu 
et Harpagon retrouve son argent.
Aborder l’œuvre
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[image: ]Présentation des personnages
Harpagon
Harpagon est le vieillard avare de la pièce et l’image 
d’une génération de bourgeois qui croit en 
l’épargne. Il régit sa vie et celle de ses enfants en 
fonction de son argent et de manière économe. 
Il présente une obsession de l’or et le vol de 
sa cassette le conduit presque à la folie. Son 
avarice a de multiples facettes: Harpagon a 
l’appât du gain qui fait de lui un redoutable 
usurier; l’amour de la richesse le transforme 
en tyran domestique et en père détestable.
Il prévoit des mariages arrangés pour servir 
son propre intérêt: il veut marier sa ﬁlle à un 
homme âgé qui ne lui demande pas de dot 
et son ﬁls à une veuve riche. Quant à lui, il 
prévoit d’épouser Mariane, la jeune fille 
aimée de son ﬁls, et sert alors la ﬁgure 
du vieillard amoureux.
Toutes les scènes d’Harpagon ont un rap-
port avec l’argent: soit il en parle, soit il vériﬁe sa présence dans 
son jardin (là où est enterrée la cassette). Cela permet de faire 
avancer l’action: lorsqu’il demande à Frosine de l’attendreou lors 
d’un dialogue entre Valère et Élise le temps de son absence.
Harpagon est tour à tour père, usurier, maître, amoureux, mais 
de manière caricaturale. Dévoré par son obsession pour l’or, il 
ﬁnit seul.
Aborder l’œuvre
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[image: ]Je veux renfermer ce que bon me semble et faire 
sentinelle comme il me plaît. Ne voilà pas de mes mou-
chards qui prennent garde à ce qu’on fait ? (À part.) 
Je tremble qu’il n’ait soupçonné quelque chose de 
mon argent. (Haut.) Ne serais-tu point homme à aller 
faire courir le bruit que j’ai chez moi de l’argent caché ? 
(l.22-26, p.61)
Cléante
Cléante est le fils d’Harpagon et le frère d’Élise. Il 
est épris de Mariane, que son père veut épouser. 
Il est aidé par son valet La Flèche et par sa sœur, à 
laquelle il se conﬁe.
Il représente une nouvelle génération de bour-
geois, qui, à l’inverse de son père, veut 
dépenser son argent pour le plaisir et le 
confort.
Cléante est clairement la voix de la révolte 
contre l’autorité paternelle. Lorsqu’il prend posi-
tion contre son père, c’est pour défendre ses 
intérêts. Cela va même jusqu’à la rupture. Il ne 
s’occupe que très peu du sort de sa sœur malgré 
une révolte commune.
Aborder l’œuvre
Qui est plus criminel, à votre avis, 
ou celui qui achète un argent dont il a 
besoin, ou bien celui qui vole un argent 
dont il n’a que faire? (l.52-54, p.89)
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[image: ]Élise
Élise est la fille d’Harpagon et la sœur de 
Cléante. Elle aime Valère, un gentilhomme, 
faux intendant d’Harpagon, qui l’a sauvée 
de la noyade et l’aime également. Elle 
essaie de faire entendre sa voix face à 
son père, mais l’autorité paternelle 
semble toujours avoir le dessus sur 
elle. Elle reste docile par rapport à 
son frère, qu’elle écoute et aide 
sans véritable contrepartie.
Ah! mon père, prenez des sentiments un peu plus humains, 
je vous prie, et n’allez point pousser les choses dans les der-
nières violences du pouvoir paternel. (l. 12-14, p. 170)
Valère
Valère est l’amoureux d’Élise 
et le ﬁls d’Anselme. Au début 
de la pièce, Valère est connu 
comme l’intendant d’Harpa-
gon. Il use d’hypocrisie et de men-
songe pour être apprécié de son maître aﬁn 
d’épouser Élise et servir son propre intérêt. 
Rival de maître Jacques dans le logis, il fait 
comprendre qu’il est quelqu’un d’important 
sans en dévoiler les raisons. 
Dans le dernier acte, Valère se présente 
comme le fils d’un éminent homme de 
Aborder l’œuvre
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[image: ]Naples, dom Thomas 
d’Alburcy. Dès lors, 
son rang et son 
argent retrouvés, le 
mariage est possible.
Mariane
Mariane est une jeune fille pauvre qui 
accepte le mariage avec Harpagon pour 
servir sa mère. Elle est amoureuse de 
Cléante, sans connaître son identité. 
Elle est résignée à son sort et souligne 
le peu de choix que lui offre sa condi-
tion de femme. Elle compte sur 
Cléante pour l’empêcher d’épou-
ser Harpagon. Les jeunes filles 
du XVII
e
 siècle étaient soumises 
à la volonté de leurs parents.
À la fin de la pièce, Mariane 
comprend qu’elle est la sœur 
de Valère et donc la fille 
d’Anselme.
Hélas ! suis-je en pouvoir de faire des résolutions ? et, dans 
la dépendance où je me vois, puis-je former que des sou-
haits ? (l.18-19, p.134)
Aborder l’œuvre
Je vous aime trop pour cela, et mon 
amour pour vous durera autant que 
ma vie. (l. 21-22, p. 48)
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[image: ]Maître Jacques
Maître Jacques est un des 
domestiques d’Harpagon, il 
est à la fois son cocher et son 
cuisinier. C’est un personnage 
sincère, en opposition à Valère, 
qui joue d’hypocrisie et de mensonge. Après avoir été battu, il 
renonce à la sincérité, ce qui amène la rupture entre Cléante et 
Harpagon (acte IV).
Rival de Valère, il le dénonce par vengeance lorsque la cassette est 
volée et ment.
Frosine
Frosine est une femme d’intrigue, une entremetteuse. Elle pré-
pare le mariage entre Mariane et Harpagon, elle règle notam-
ment les questions d’argent. Elle est rusée et sait flatter les 
hommes pour arriver à ses fins. Elle possède le même goût 
qu’Harpagon pour l’argent. 
Elle connaît le fonctionnement du monde: lorsque Cléante et 
Mariane cherchent son soutien, elle leur accorde, mais les met en 
garde des conséquences vis-à-vis du père du jeune homme.
Ce que je fais partout ailleurs : m’entremettre d’affaires, 
me rendre serviable aux gens et proﬁter du mieux qu’il m’est 
possible des petits talents que je puis avoir. Tu sais que dans 
ce monde il faut vivre d’adresse, et qu’aux personnes comme 
moi le ciel n’a donné d’autres rentes que l’intrigue et que 
l’industrie. (l.7-11, p.91)
Aborder l’œuvre
Est-ce à votre cocher, 
monsieur, ou bien à votre 
cuisinier que vous voulez 
parler ? car je suis l’un et 
l’autre. » (l.57-58, p.108)
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[image: ]La Flèche
La Flèche est le valet de Cléante. 
Il aide son maître et s’associe 
étroitement à son sort. C’est lui 
qui vole la cassette d’Harpagon, 
une des clés du dénouement.
 Je n’ai jamais rien vu 
de si méchant que ce 
maudit vieillard, et je 
pense, sauf correction, 
qu’il a le diable au corps. 
(l.4-5, p.60)
Anselme
Anselme n’apparaît qu’au dernier acte. Son per-
sonnage aide à la résolution de l’intrigue grâce à 
sa véritable identité: dom Thomas d’Alburcy, un 
noble. Initialement, il devait épouser Élise sans 
dot. Il reconnaît Valère et Mariane comme 
ses enfants et permet le double hymé-
née
1
 : Cléante/Mariane et Élise/Valère. 
C’est aussi lui qui règle les frais ﬁnan-
ciers au commissaire. Il est l’instrument 
du dénouement heureux. Il est construit 
en opposition par rapport à Harpagon.
1. Hyménée: mariage.
Aborder l’œuvre
Le ciel, mes enfants, ne me redonne 
point à vous pour être contraire à vos 
vœux. Seigneur Harpagon, vous jugez 
bien que le choix d’une jeune personne 
tombera sur le fils plutôt que sur le 
père. Allons, ne vous faites point dire 
ce qu’il n’est pas nécessaire d’entendre 
et consentez ainsi que moi à ce double 
hyménée. (l.17-21, p.177)
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Maître Simon
Maître Simon est le courtier trouvé par La Flèche pour Cléante. 
Il sert de ressort comique puisque le lecteur apprend grâce à lui 
que Cléante allait emprunter de l’argent à son père, Harpagon.
Oui, monsieur, c’est un jeune homme qui a besoin d’argent. 
Ses affaires le pressent d’en trouver, et il en passera par tout 
ce que vous en prescrirez. (l.1-3, p.87)
Dame Claude, La Merluche et Brindavoine
Ce sont des personnages au service d’Harpagon. Ils apparaissent 
très peu mais servent à renforcer l’avarice d’Harpagon. Le maître 
de maison trouve des solutions pour tous les problèmes sans avoir 
à recourir à l’argent. 
Vous savez bien, monsieur, qu’un des devants de mon 
pourpoint est couvert d’une grande tache de l’huile de la 
lampe. (l.22-23, p.107)
 
Et moi, monsieur, que j’ai mon haut-de-chausses tout 
troué par-derrière, et qu’on me voit, révérence parler... 
(l.24-25, p.107)
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[image: ]Les relations entre les personnages
L’Avare, une histoire de famille, de sentiments et d’argent
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 Le XVII
e
 siècle, le « Grand Siècle »
Le Roi-Soleil
Louis XIV et la monarchie absolue
Louis XIV (1638-1715) est le roi de France de 1643 à 1715. 
Lorsque son père, Louis XIII, meurt, Louis XIV n’a que quatre ans 
et demi. Bien que son règne commence, dû à son jeune âge, la 
régence
1
 se met en place et c’est sa mère Anne d’Autriche qui 
l’assure.
1. Régence: période transitoire dans le gouvernement d’une monarchie pendant 
laquelle une personnalité, le régent ou la régente, exerce le pouvoir à la place du roi.
Aborder l’œuvre
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[image: ]Louis XIV exerce son pouvoir seul à partir de 1661. Il prend le 
surnom de « Roi-Soleil », en écho à l’astre solaire qui donne vie à 
toutes choses et qui symbolise la régularité et l’ordre. Sa devise 
royale est aussi une référence au soleil: « au-dessus du reste des 
hommes ».
LouisXIV est le monarque d’une monarchie absolue, c’est-à-dire 
d’un régime politique dans lequel, en tant que roi, il possède tous 
les pouvoirs. Il crée et fait appliquer les lois et il peut rendre la jus-
tice. Il est le centre autour duquel tout est construit. À l’époque de 
LouisXIV, les rois sont de droit divin. Ils sont les représentants de 
Dieu sur terre et n’ont de comptes à rendre à personne.
Louis XIV, « Roi-Soleil » parmi les arts
Louis XIV est un roi qui a été bercé par les arts. Dès l’âge de 
13ans, il joue dans des spectacles à la cour. Fort de cette éduca-
tion, il fait des arts un aspect de son règne et amène un rayon-
nement culturel du royaume, notamment à Versailles. Il gravite 
autour des artistes les plus reconnus de l’époque: Jean Racine 
(1639-1699), Molière, le compositeur Jean-Baptiste Lully (1632-
1687). Ce dernier travaillera avec Molière, ils créeront ensemble 
les comédies-ballets
1
 auxquelles le roi lui-même participera, et 
Lully deviendra le créateur de l’opéra français. 
Le roi donne le ton pour les spectacles, opéras, tragédies, comé-
dies, qui sont représentés au château de Versailles, ainsi que pour 
les comédiens. Il passe des commandes aux dramaturges, ce qui 
permet à la France de s’enrichir d’œuvres. Il orne son règne de ses 
spectacles et le préserve en divertissant les nobles. Détournés de 
la vie politique, ils évitent de se révolter contre le roi.
1. Comédie-ballet: spectacle théâtral où le chant et la danse viennent compléter l’in-
trigue jouée par les personnages.
Aborder l’œuvre
25


















OEBPS/images/img-17-1.jpg





OEBPS/images/img-4-1.jpg





OEBPS/images/img-1-1.jpg
sanbisse|”) s1nad





OEBPS/images/img-8-1.jpg






OEBPS/images/cover.jpg
Moliére









OEBPS/images/img-13-1.jpg





OEBPS/images/img-20-1.jpg










OEBPS/images/img-16-1.jpg






OEBPS/images/img-7-1.jpg









OEBPS/images/img-12-1.jpg






OEBPS/images/img-25-1.jpg
vy SRt

o






OEBPS/toc.html








	

	

			Aborder l’oeuvre

		

					Présentation de l'auteur



					Repères chronologiques



					Présentation de l’oeuvre



					Présentation des personnages



					Les relations entre les personnages



					Repères historiques



		



	



	

	

	

	

	













		Début du livre













OEBPS/images/img-24-1.jpg





OEBPS/images/img-23-1.jpg
B dedm
ﬂ &I I M







OEBPS/images/img-15-1.jpg





OEBPS/images/img-19-1.jpg






OEBPS/images/img-6-1.jpg






OEBPS/images/img-11-1.jpg





OEBPS/images/img-22-1.jpg





OEBPS/images/img-18-1.jpg





OEBPS/images/img-9-1.jpg
Ceeeeneaae

eeeeaeas

ER e






OEBPS/images/img-10-1.jpg





OEBPS/images/img-14-1.jpg





OEBPS/images/img-21-1.jpg





